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SEMAINE DE TRAVAIL A CAUX
ETiane StaTTybrass, Genève

Vers le rnilieu de cette fameuse semaine, alors que je rentrais dans machanbre, courbaturée, épuisée, 1es doigts écorchés, mais'profondénen¡ satisfaiteet heureuse, jtai soudain vu touL ce que nous aurions manqué sí jtãr*"-.¿ã¿;--
1a tentation dfabandonner ce projet hãsardeux quelques semaines auparavant,
conme jravais failli le faire. È.,rreusement, à ce moment,-là de bons amis
mravaj-ent encouragée. Une fois de plus, le Seigneur a été plus fort que monincrédulité.

63 personnes sont veius rejoindre 1es habitants de la Villa Maria pourparticiper à cette semaine de travail. Nous étions ainsi souvent 80 pour Ierepas de midi, dans une maison réorganisée pour les besoins et qui a montréquIeltr-e stadaptait parfaítement à cã genr" à'o..r"ions.

. .Chrístoph Keller avait passé de longues heures durant. les semaines
précédentes à préparer le matérÍel nécesãaire pour pouvoir rnet.tre 60
personnes au travail. MaÍs il dut. nous quitter 1e lendemain du début desLravaux' pour accomplir son service militaire. ce fut une aventure dans la foidu début à la fin. 11 nravait pas été difficile de t.rouver des travaux à fairemais jusqutau dernier moment, on ne savait pas qui les dirigerait. CrestChristoph Spreng qui vaillamment prit le témoin et assura la coordination entrenous-tous. Et quel cadeau d'avoir des hommes dtexpérience comme hrilly Brandt etson fils Jacky, ainsi que Fritz Kupferschmid prêts à assurer 1a direciion desdifférents chantiers. Trois généràuions de Biandt étaient présentes, suivantainsi la tradition conmencée il y a 40 ans par 1e père Oe lrliffy Branár déjà.

Nous étions venus de Suisse, bien sûr, mai.s aussi dtAllemagne, de France,de Grande-Bretagne, et 16 personnes avaient fait le voyage depuls les pays-Baå.
Parmi eux, Jan van Nouhuys-,- orfèvre, est venu avec son apprenti et ils ont
passé de longues heures à ttdécabossertt nos cafetières, tirbières et soupières.
Les Lravaux proposés étaient.: démonter et remonter 1es 431 fauLeuils ãu théâtrepour y remplacer des caoutchoucs usés, repeindre une cage dtescalíer et deuxpetites loges du théâtre, grater 1e crépi de la pergola du rez-de-chaussée,
nettoyer et repeindre 250 chaises de jardin, plus toutes sortes de tâches pourpréparer l-e parc et les fleurs qui agiémenteront les chambres et les Lables. 11y,eut aussi dfautres travaux décrits par 1es participants plus bas. Maislressentiel, dans une te11e ent.reprisã 

"=t dtävoir p,, r'".i"trprir en groupe. Et
sans ceux et celles qui ont fait la cuisine, 1e service, prépãré des Éoissons,cette senaine nraurait pas été possible. Certes, on a beåucõup appris, on fera
sûrement rnieux la prochaine fois, mais lrent,housiasme était biån réel. Et le
Èravail a été fait..

Voici quelques commentaires de tttravailleurstt:

Didier JauTnes, étudiant, paris:
Ayant un mois dtexamens, jravais décidé d.e passer une semaine de travail

manuel dans 1e bon air des montagnes suisses.
Les travaux avaient été bien préparés et nous pûmes choÍsir selon nosgoûts. Le temps ne me permit guère de travailler au jardin, aussi avec un jeune

Allemand nous aidâmes un marbrier passionné de son méiier, venu de Montreux
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réparer bénévolement 1es escaliers et des tables. Nous ntavions jarnais réalisé
auparavanL qutil y avait, autant de marbre dans cette maisonl

Ce qui fut formidable, cfétait lresprit dréquipe et lramitié qui aplanirent
1es différences dtâge et les problènes linguistiques. Les travaux furent
rondemenL menés eÈ la semaine passa très (et trop) rapi-dement , Mais nous nous
promîmes de nous revoir lran prochain pour une aut,re semaine de t,ravail. Vu le
nombre de Néerlandais qui étaient présents, je crois que je devrai soit
apprendre leur langue soiL amener beaucoup dramis francophonesl

Fr,itz Kupferschnid' HiTter fingen BE :
Une te1le semaine de travail à Caux est une fontaine de jouvencel Pour

moi, né en 1911, ce fut un cadeau de pouvoir travailler avec des jeunes si
sympaLhiques. Aucun d'entre nous était, un spécialiste en peint,ure. Mais chacun
mania le pinceau avec zèle, et à la fin, on a pu admirer notre travail avec
fierté. Les pauses-café étaíent, des sources dténergie très appréciées. Merci à
tous.

JacqueTine Daukes, éco7ière, Londres:
Cette semaj-ne à Caux a êtê fantast.ique. 11 a fallu bosser dur, maÍs quelle

ambiancel Notre équipe qui travaillait dehors à 1a pergola était incroyable.
11 faisait un t,emps froid et horrible cert,ains jours, et ensoleillé drautres.
Plusieurs fois, la neige me coulaj-t dans 1e cou.

0n s'est couché tard, et était debout pour 1e petit-déjeûner à Theures 30.
Je me suis bien amusée et je sens mes muscles. Maint.enant, il stagit de
cont.inuer de Lravailler dur et drêtre en forme. Dans 40 ans, on dira à 1a jeune
génération: voilà ce que nous avons faitl

Suzi Kupferschmid, HiTterfingen :
Le premier jour, jtai participé à la visite de Mountai-n House par des

couloirs inconnus. 0n nous a alors montré tout ce qui avait besoin
d'amélioration. J'étais ébahie de constater toute la reponsabilité que ttnostt

hommes portent dans cet,te grande maison. Merci du fond du coeur.

Antoine Jaccottett glnnasien¡ Lausannez
Nous, crest à dire un groupe sympa de gens de tous âges et surtout de

1-angues et drorigines si différentes, venons par ceLte semaine de travail à
Caux de faire une expérience géniale. Géniale par sa richesse en amitié, en
collaborat,ion, en soutien et bien sûr ce qui encadre 1e Lout, en échanges. Une
semaine qui, bien que dure physiquement (froid aux mains eL aux piêds) fit chaud
au coeur par le contact que nous avions. Grâce à cette semaine, notre groupe
qui au départ était un tas de pièces d'un puzzle, dértachées et éparpil-lées, est
devenu une chouette image dfamitié. Mon plus grand voeu maintenant, ctest: trY

faut absolument quton refasse une semai-ne du genre lrannée prochaine:::tt MERCI

Robert Barraud, Nyon:
Les diapos ttfondus-enchainéstt, vous connaissez? Certainement. Tel mtest

apparu rrMountain Housett qui, depuis 40 ans estompé dans la brume d.e ma ménoire,
stimpose à nouveau dans la clarté de Itarnitié retrouvée, de lrent,housj-asme et du
travail partagés. La tâche qui mr a êtê confiée consistait à classer 1es photos.
Ce ne fut pas chose aisée. Reconnaître tel participant, te11e personnalité...
impossible-après une si longue absence. Mais ces photos mtonE appris une chose:
Le R.M. draujourdrhui est la source jaillissante de tous ceux qui, hier, ont
combattu le même combat. Une pensée de grande reconnaissance à tous ceux dthier
et une grande amitié à tous ceux dtaujourdthuil Classer des photos par pays
nfest pas facile à Caux. Comment procéder avec un te1 mélange, sur f" *â*L
photo, de nations, de races. Par exemple, ils peuvent. être assis côt.é à côte,
Africaíns, Sud-Américains et Nord-Européens, ou lrindustriel canadien être en
grande conversation avec un syndicalist,e suédois... Ctest plus qutune réali¡é
aux dimensions de caux, cfest lfespérance dtun monde nouveau.
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Jan-¡,liiLen Scheijgrond, gynnasien, pays_Bas:

Jrai remarqué qn" ãutunt not.re voyage de retour, tout le monde étaittriste' Le travaj'l avait été notre o..upãtion principale. Mais nous noussonmes rendus compre que re rravail 
"'u"i-pã""¿irricii;-;i .;'"sr avec lesbonnes personnes,-le bon ¿tat ã;""ptia""i li-.rr*"gement. Et nous avions toutcela' ce fut une semaine dont nous aurons encore-un bon souvenir dans 40 ans.

l!":i,:"."1rå"îîj"i::';::.ilïiåi; ;-'iäå'ä.oiäl r'""0Ã,ä õIä'.n".",, pou,,u-"-'

Wi17y Brandt, Bujle, FR
Oser, risquer et ent,reprendre furent res convicËions de ceux quistengagèrent du 31 mars .u-i'"'-rtir. Iteriori'physique, la voronté et 1apersévérance ont.marqué la préparation ã;-i;Ju.rurrrrr. de 1a 40ème conférence decaux. Ltesprit des iionniers áe 1946 stest àrdemment manifesté.

Trudi Trüsse7, Caux:
Mountain House a à nouveau attiré des gens pour faire pendant, une semainedes travaux de rénovation. Le travail a été Fait àvec entho,råià"r", il n,yavait ni ennui, ni. mauvaise humeur, ni rerardl on sent"i; ã;-i; joie dansl t engagement .

SAUT VERS L'INCONNU
Serge et ReguTa Borel, Caux

ce printemps marque le åébut drune nouvelle écape pour notre famille.Mais une nouvelle étape ne.se prépare;;;;;;;*jour à i,.,rrru. ce n,esr, pasfacile draccepter yne pensée qui i"rut'u'qu""rio' une situaiior, à laque11e nousnous étions habitués. c'est árr-.orrt" de bien ães mois et de recherchesprofondes que la convicrion a mûri;;;;r;-;ä iou" baser à un endroir d,où ilest possible de parriciper de plus près à rå lri" des villes du bord du lac,aussi bien pour nous parents que pour nos deux enfants, 
"t .r, ,ere temps decontinuer à porter des responsa¡iiité" por.rr-ðäu*. Dans notre recherche, nousavons été amenés à découutit ut ¡oli peiii-ro[",n".,t à 1a Tour-de peiLzet ilnous a semblé que plusieurs choses inãiquaienË que c'¿tãit-ia i,endroit que Dieunous désignait. Dès les premières semaines de juin, nous pouvons nous yinstaller' Non seulement cela nous rapprochera des rives du Léman, mais nousavons le sentiment qutil nous esL aussÍ demandé de nous 
"rr"nauau, à marcher sur1'eau en faisanr^confiance que-rÁ ;J-õiJ-ä;;;;", il pourvoira. c,esr un grandpas dans 1a foi face auquel les trépidation" ,rE nous sont pas épargnées. Maisnous voulons, à lraveni-r comme pur l" passé, être des instruments dans les mainsde Dieu donr rr pourra - nous iì;;p¿;";;":";";;"urs mieux se servir, aussi parles nouveaux contacts que nou" ,rou" réjouisso.r; ¿" tisser dans-ta région. Crestégalemenr un pas dans ia roi õ"i;-";;;;-;iãïãr""u'r d,hommes er de femmesrépondront à une vocation de ienfor."r t"""ã"g" o" lréquipe nécessaÍre surplace à caux afin d'y faJ-re fonctionner tous 1ãs services et dry faire battre 1ecoeur dtun fover qui se veur ouverr au monde 

"r.iãi,';;;;;";:" que ceracomport,e.

PREMIERE FETE DES 40 ANS DE CAUX
Le 2r mars a eu 1a réunion annuelle de la Fondation pour le Réarmementmoral à Lucerne' Pour marquer le 40ème 

"nniu"r""ire de Mountain House, nos amisde cette ville avait organisé une récepri;;-p;;iique dans 1e superbe Hôre1 deville où de nombreuses personnalités ,u"i"rrt'rãiorra,, à f invitation. LePrésident de 1a virle, ù. Franz Kurzmeyer 
"o,riigrr., dans son discours, re rôleque 1e R'M' peut iouer en montrant un chemin vers une manière de vivre qui a unsens' à une époque où beaucoup souffrenL de sentiments de vide, d'inutilié et depeur de lravenir' 11 remerciå le R.M. de faire aujourd,hui ce que FrançoisdtAssise et Erasme de Rotterdam ont fait pour-iitru*ãnit¿ 

".,-r"ur temps. Quantau conseiller dtEtat Heinrich zemp, il ajäuta que si 1es Nations unies



fonctionnaienl sur le même modèle que Caux,
succèg auprès du peuple suissel
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eLles auraient peut-être eu plus de

A QUOT PEUT SERVIR I]N APPARTEMENT \

Lotti Spreng, Günligen,BÐ:
Le 21 février, jtai organisé avec queLques amies une vente dans mon

appartement. -Le bénéfice en était destiné à la conférence de jeunes qui se
Lient en ce moment à la ferme de Coolmoreen, au Zimbabwé. Une Lrentaine de
femmes envi-ron répondirent, à notre invitation. Nous vendions de tout: à
manger, ainsi que des bibelots ou des objet.s utiles et, des li.vres. Peter
Kormann nous rnonLra des dias de cet,te ferne, ce qui- susciLa beaucoup dtintérêt.
Nous fûmes encouragées par le résulLat financier. Lraprès-midi rapporta
500.- francs et la somme fut encore doublée grâce à des dons.
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Nouvel-les rassemblées par E1iane Stallybrass


